
Manuscrit Legrand.- Vol. 6, fo 96 vo .
Cité par la Revue des Charentes. Août 1903, p. 174, collection Favraud

Etudes Locales, 4e année, N. 39, mars 1924, pp. 70-71

Accident survenu au Dauphin
(Louis XI)
à Ruffec

Du Fresne de Beaucourt (histoire de Charles VII, T. III, p. 238 et ss.) raconte le fait suivant:

"Au mois de mars 142, Charles VII et son fils le dauphin (Louis VI) étaient à Ruffec. Ils y passèrent
les fêtes de Pâques et ce fut dans cette ville que le comte de Dunois leur vint offrir, de la part du
duc d'Orléans, de remettre en leurs mains la place d'Angoulême, occupée alors par les hommes de
Guiot de la Roche. La chose fut acceptée et Guiot dut lui aussi se soumettre, non point toutefois
sans avoir tenté la résistance. Mais quand vers son château de Verteuil, où il se tenait avec deux
cents hommes, il vit se diriger 'bombardes et engins volans', il comprit qu'un siège en règle allait
être donné et il ouvrit ses portes. On accepta sa soumission et Verteuil fut démoli."

Louis XI
i

Pendant leur séjour à Ruffec, le roi et son fils faillirent trou-
ver la mort en une partie de plaisir sur la Charente. Avec
Charles du Maine et Louis de Valory, ils étaient montés sur
une petite barque et doucement s'en allaient au fil de la
rivière paresseuse quand, auprès d'un moulin, le courant se
fit brusquement plus fort, emporta l'embarcation et la fit
chavirer. Alors le dauphin implora pour lui et pour ses
compagnons le secours de la sainte Vierge et lui fit vœu,
s'ils échappaient au péril, de se rendre en pèlerinage à son
grand sanctuaire de Béhuard, en Anjou. Ils furent sauvés et.
ce fut sans doute en mémoire de cela que le prince eut.
toujours grande affection pour cette chapelle. On sait en
effet qu'il la fit rebâtir, y fonda son chapitre et s'y rendit
souvent en pèlerin. On y peut voir encore son portrait qui
fut offert par Charles VIII.1

C'est à tort que certains auteurs, en racontant l'histoire de
cet accident, ont parlé d'une promenade sur la Loire ou
même sur l'Adour. Il s'agit réellement de la Charente, ainsi
qu'on en peut juger par ces lettres-patentes de Louis XI lui-

même:

"Scavoir faisons... qu'en allant avec feu nostre très cher seigneur et père (que Dieu absoille), à la
journée de Tarsas, nous estions à Ruffec, le jour d'un saint vendredy que nostre benoist Sauveur
souffrit et indura mort et passion pour la rédemption de l'humain lignage, faisant, en l'honneur et
révérence d'iceluy saint jour, jeune et abstinence et en estans aux champs audit lieu de Ruffec,
trouvasmes feu nostre oncle Charles, en son vivant comte du Maine, avec lequel et Loys de Valory,
seigneur de Tillay, nous meismes en une santine sur la rivière passant audit lieu de Ruffec, et en
allant le long d'icelle arrivasmes à un moulin auquel pour la force et inondation de l'eau qui là estoit
raide et aspre, ladite santine tourna et saillismes en ladite eau, en laquelle ladite santine du tout se
submergea et afondra, et de grande ardeur et haste de saillir l'eau d'iceluv moulin, qui estait arresté
et ne moulait point pour l'honneur dudit sainct vendredy, nous jeta en bas la teste première, et lors,
en ayant très singulière remembrance et réclamant très dévotement l'aide et secours de la Vierge,
nous vouasmes à Elle et à son Eglise au lieu de Béhuart et incontinent nous tournâmes tout envers

                                                          
1 Drochon, Histoire des pèlerinages de la sainte Vierge, p. 292.
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sur ladicte eau, les pieds premiers, laquelle de sa force et impétuosité nous jetta sur le milieu d'une
petite grève et promptement, en eslevant la teste, vismes les gens qui à l'entour d'icelle estoient... "2

                                                          
i Le texte original ne comporte pas cette illustration.
[>Bourges, 1423 - †1483] fils de Charles VII V. et de Marie d'Anjou;
[1440] mouvement féodal de la Praguerie contre son père;
Charles VII lui confie le gouvernement du Dauphiné;
[1461-1483] roi de France; renvoie les conseillers de son père;
[1465] "ligue du bien public", les seigneurs contre lui;
[1468] prisonnier à Péronne de Charles le Téméraire;
1475] traité de Picquigny (dénoue l'alliance de l'Angleterre et de la Bourgogne;
[1477] Charles le Téméraire est vaincu et tué (grâce à l'union des cantons Suisses et de la Lorraine);
[1482] traité d'Arras (obtient le duché de Bourgogne);
[1480] hérite du comté d'Anjou; [1481] hérite de la Provence;
Affermit le pouvoir royal (aux dépens des grands corps politiques, le clergé); réorganisation militaire (entreprise
par Charles VII); renouveau économique;

[>1404-†1463] Marie d'Anjou; reine de France (épouse de Charles VII);
fille de Louis II, duc d'Anjou;

                                                          
2 Manuscrit Legrand. — Vol. 6, fo 90 vo. Cité par la Revue des Charentes, Août 1903, p. 174, collection
Favraud.


